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Paris, le 03 mai 2011 
 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
 

Avec l’Afev, des jeunes s'engagent  
pour une société accueillante 

 
 
L’Afev officialisera le 4 mai 2011 ses "réseaux des accueillants" qui reposent sur le principe simple de la mise 
en œuvre d'un accompagnement citoyen d’enfants nouvellement arrivés en France et de leur famille.  
 
Chaque  accompagnateur  assure,  de  façon  naturelle  et  informelle,  un  rôle  d'accueillant,  de  passeur, 
d'initiateur  dans  l'appréhension  d'un monde  nouveau :  découverte  de  la  ville  et  ses  ressources  (mairie, 
médiathèque, centre social, etc.), accompagnement sur le fonctionnement de l'école et sur l'apprentissage 
du français, échanges… 
 
Ces  réseaux  locaux,  expérimentés  cette  année  dans  une  vingtaine  de  villes  en  France,  sont  aujourd’hui 
composés  de  500  étudiants  bénévoles  et  jeunes  en  service  civique  de  l'Afev  et  ont  vocation  à  s'élargir 
progressivement à d'autres accompagnateurs.  
Sadio  a 21  ans,  elle  accompagne,  à Paris, Milena de  Tchétchénie.   Jérôme, 26  ans,  suit  Jamal, un  jeune 
marocain  récemment arrivé à Rennes. Marine, 24 ans, accompagne un groupe d'une dizaine d'enfants à 
Marseille.  Tous  le  confirment  :  ils  ont  autant  bénéficié  de  cette  expérience  que  les  jeunes  qu'ils  ont 
accueillis et accompagnés. 
 
L’intégration  n’est  pas  la  seule  responsabilité  des migrants :  c’est  une  dynamique  réciproque  entre  les 
arrivants et  les accueillants. Responsabilité  individuelle et solidarité collective ne sont pas  incompatibles, 
mais au contraire complémentaires, et même  indissociables. Ainsi, à travers ces réseaux des accueillants, 
les jeunes engagés dans ce dispositif démontrent, chaque jour, qu'il est nécessaire d'adjoindre à l'impératif 
d'intégration le devoir d'hospitalité.  
 
En savoir plus sur notre action : http://www.afev.fr/pdf/afev_plaquette_ENA.pdf  
 
Lancement officiel à la Cité Nationale de l'Histoire de l'Immigration 
>  En  présence  de  Jacques  TOUBON,  président  de  la  CNHI,  de  Catherine  DE  WENDEN,  directrice  de 
recherche au CNRS et de Bernard BIER, sociologue. 
> Avec des interventions de jeunes en service civique. 
 
Informations pratiques : 
Mercredi 4 mai 2011 de 18h à 20h. 
Cité Nationale de l'Histoire de l'Immigration ‐ Palais de la Porte Dorée 
293, avenue Daumesnil 75012 Paris ‐ Métro Porte Dorée (ligne 8) 
Inscription des journalistes par email à communication@afev.org  
 
 
Contacts presse : 
Eunice Mangado, Directrice déléguée : eunice.mangado@afev.org 01 40 36 87 01 
Magali De Exposito, Chargée de communication : magali.deexposito@afev.org 01 40 36 86 98 / 06 82 78 97 31 



Témoignages. 
 
Marine,  24  ans,  accompagne  à Marseille,  avec  une  autre  volontaire  et  une  bénévole,  un  groupe  d’une 
dizaine d’enfants nouvellement  arrivés en  France.  En  classes de CP et CE1,  ces  jeunes enfants  viennent 
d’horizons très différents ;  le groupe rassemble une fratrie de comoriens, deux marocains, un canadien et 
un irako‐palestinien. Une partie habite avec leur famille en CADA (Centre d’accueil de demandeurs d’asile) 
géré  par  France  Terre  d’Asile.  Une  fois  par  semaine,  elles  aident  ces  enfants  à  s’approprier  la  langue 
française  par  une  approche  à  la  fois  ludique  et  pédagogique.  Le  défi  est  d’adapter  son  langage  pour 
parvenir à se comprendre. « Quand le langage fait barrière, il faut trouver d’autres moyens, passer par les 
images, être créatif et trouver des astuces », nous confit Marine.  
Il  faut également savoir s’adapter au  rythme d’assimilation de  l’enfant,  rester attentive et patiente, « ne 
pas viser trop haut pour ne pas créer de la frustration chez nous mais surtout chez les enfants ».  
 
Quant à Sadio, 21 ans, elle accompagne depuis  le mois de novembre 2010 une  jeune adolescente de 15 
ans. Milena vient de Tchétchénie, arrivée à Paris  l’an passé, elle est hébergée en CADA et a  intégré une 
classe  d’accueil.  Elle  a  encore  du  mal  à  prendre  ses  marques,  sort  peu,  a  lié  peu  de  liens  avec  ses 
camarades,  ce  qui  ne  l’encourage  pas  beaucoup  à  aimer  l’école.  Lors  de  son  accompagnement,  Sadio 
échange beaucoup avec elle pour  l’aider à s’ouvrir, elles parlent de  leur culture respective  ‐ surtout de  la 
cuisine  ‐ et  se  sont  trouvées beaucoup de points de  commun.  Le  contact est passé  tout de  suite, Sadio 
continuera son accompagnement  l’année prochaine, et selon elle « c’est sympa de pouvoir continuer son 
accompagnement à l’Afev avec la même personne, c’est même très important. » 
 
À Rennes,  Jérôme, volontaire âgé de 26 ans, accompagne un  jeune marocain de 12 ans,  Jamal arrivé en 
France avec sa famille  il y a moins d’un an. Jérôme  le suit directement à son domicile, Jamal est venu en 
France pour obtenir des soins et être équipé d’un fauteuil électrique. Tous les deux s’ouvrent beaucoup à 
travers l’art, la culture et les sorties. Ce jeune volontaire téméraire souhaite montrer à Jamal et sa famille 
que l’extérieur lui reste accessible, de plus en plus de lieux étant adaptés à des personnes en fauteuil. Et un 
élément  important que  souligne  Jérôme est que « depuis  le début de  l’année,  Jamal a  fait beaucoup de 
progrès en français et ils parlent même français entre eux au sein de la famille. » 
Jérôme prépare déjà l’après, il a deux objectifs avant la fin de l’année : faire le lien entre la famille de Jamal 
et les structures sociales locales d’aide aux devoirs qui pourront continuer à le suivre et les orienter vers le 
handisport. La ville possède des structures où il est possible de pratiquer du foot en fauteuil électrique.  
 
 
 
‐‐‐‐‐‐ 
À propos de l’Afev 
Depuis près de 20 ans, l’Afev (Association de la Fondation Étudiante pour la Ville) agit pour lutter contre les 
inégalités dans  les quartiers populaires, et créer un  lien entre deux  jeunesses qui se rencontraient pas ou 
peu :  les  jeunes des quartiers et  les étudiants. Avec 7 500 étudiants agissant auprès de 10 000 enfants en 
difficultés,  l’Afev est aujourd’hui  le premier  réseau national d’intervention d’étudiants solidaires. Plus de 
330  quartiers  sont  aujourd’hui  associés  au  projet  de  solidarité  de  l’Afev,  et  une  cinquantaine 
d’établissements universitaires reconnaissent désormais la valeur de l’engagement des étudiants bénévoles 
dans leur cursus. 
 
Tous les renseignements sur www.afev.org 
 


